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Attention aux indigestions 
 
Dans mon billet du 16 novembre, j’ai promis de vous parler de la rencontre-pèlerinage à laquelle j’ai 
participé du 16 au 19 novembre au sanctuaire Notre-Dame de la Guadeloupe à Mexico. Cette 
rencontre a rassemblé 300 personnes dont 80 évêques venus des trois Amériques et des Caraïbes. 
 
Lorsqu’on arrive à Mexico par avion le soir, on aperçoit un vaste océan de lumières faiblardes. 
Quelle différence avec Montréal où les rues et les gratte-ciel brillent de mille feux! Le jour, 
20 millions d’habitants s’y agitent et la pollution empêche souvent de voir les montagnes 
environnantes. Mais quel accueil empressé! 
 
D’emblée, quelqu’un a proposé un constat à l’assemblée : nous ne sommes pas dans une époque 
de changements; nous vivons plutôt un changement d’époque. Cela est dû à la globalisation de 
l’économie, la mondialisation de l’immigration, la numérisation des réseaux sociaux… Des appels 
pressants à la solidarité entre le nord et le sud ont été lancés. La misère et la dépendance aux 
drogues sont des réalités qui ont été évoquées avec beaucoup d’émotion. 
 
Fenomeno Francisco 
 
Au début de la rencontre, le pape François s’est adressé à nous dans un message vidéo inspirant. Il 
est clair que ce dernier exerce un impact manifeste sur les populations. On parle du « phénomène 
François ». Remarquez l’originalité de son intervention : 
 
« Il est vital pour l’Église de ne pas s’enfermer, de ne pas se sentir satisfaite et sûre de ce qu’elle a 
atteint. Sinon, l’Église tombe malade, malade d’une abondance imaginaire, d’une abondance 
superflue; d’une certaine façon, elle « fait une indigestion » et elle s’affaiblit. Il faut sortir de sa 
communauté et avoir l’audace d’atteindre les périphéries existentielles qui ont besoin de sentir la 
proximité de Dieu. » 

 
Oui, il y a danger « d’indigestion » si un pays, une paroisse, un organisme, une famille, un groupe 
d’amis se referment sur eux-mêmes. Au contraire, la main tendue, le dialogue, l’entraide favorisent 
la croissance. À plusieurs reprises, il a été souligné que l’accueil de l’étranger, de l’autre, des 
personnes différentes est un enrichissement et non un obstacle à sa propre identité.  
 
Une étoile 
 
Un point important : Notre-Dame de la Guadeloupe est apparue tout au long de la rencontre comme 
une étoile sur la route. Il fallait voir la circulation incessante des pèlerins dans son sanctuaire. Sa 
fête est célébrée le 12 décembre, jour de son apparition en 1531. 
 
Dans sa récente exhortation apostolique, le pape déclare : « Il y a un style marial dans l’activité 
évangélisatrice de l’Église. Car, chaque fois que nous regardons Marie, nous voulons croire en la 
force révolutionnaire de la tendresse et de l’affection. » 
 
Avec tendresse et affection! 
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